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par Daniel Sugny 
 

Déroulement de la manifestation  
 

 Le 3 avril 2022, la SMPM peut enfin organiser la rencontre de printemps entre mycologues de la 
FME, manifestation prévue puis annulée en 2021 pour cause de pandémie. C’est dire l’enthousiasme des 
mycologues de la SMPM à mettre en place cette exposition, en étroite collaboration avec les membres du 
Soufflet de forge, qui ont pu réserver une salle à Dambenois (25) et la préparer. Un fléchage très visible est 
en place pour guider les visiteurs, l’exposition étant ouverte au public l’après-midi et aux scolaires le 
lendemain. Le maire de la commune est très présent durant la manifestation et nous l’en remercions.  
 

 Les membres de la SMPM et du Soufflet de forge arrivent à partir de 8H pour finir de préparer la 
salle et accueillir les participants avec une petite collation. Au fil des heures, des représentants de 6 autres 
associations naturalistes arrivent avec des champignons à exposer, ce qui suscite de sympathiques échanges 
tout en enrichissant l’exposition. Les haut-rhinois sont les premiers, suivis des mycologues de Belfort puis de 
Luxeuil, Baume-les-Dames, Besançon et Seloncourt. Un évènement mérite d’être souligné et concerne Guy 
Lefranc, membre de la Société d’Histoire naturelle du Doubs et habitant à Montboillon (70) situé à presque 
100 km du lieu de l’expo. Arrivé la veille chez un ami de Dambenois mais ayant oublié ses boites de 
champignons dans son atelier suite à un départ un peu précipité, il retourne les chercher le matin pour ne pas 
pénaliser l’exposition. Un grand merci à Guy pour cette action qui a permis à chacun de découvrir plusieurs 
espèces peu communes récoltées dans les environs de Besançon, l’une d’elles étant même nouvelle pour la 
fonge française : Cryphonectria carpinicola. Au chapitre des raretés, signalons aussi Sclerotinia binucleata, 
nouvelle pour la fonge comtoise, apportée par Louis Deny et Steccherinum robustius, une espèce à 
aiguillons d’un bel orange saumoné trouvée par mes soins à Fallon (70) et nouveau pour la fonge de Haute-
Saône. A noter aussi la présence à cette exposition de 5 espèces de ganodermes, ce qui n’est pas banal.   
 

 Il était prévu de faire la plupart des récoltes le samedi 2 avril mais ce jour-là, la neige avait décidé 
de recouvrir l’Est de la France d’un blanc manteau parfois assez épais et de nombreux récolteurs n’ont pas 
pu prospecter dans la nature. Heureusement, certains étaient déjà allé chercher de précieux spécimens 
quelques jours, voire plusieurs semaines auparavant : Bernadette Thouvenot avait récolté de magnifiques 
hygrophores de mars 3 semaines avant l’exposition et les avait conservé au réfrigérateur dans une boite 
fermée, avec du sucre blanc. Ils étaient en parfait état. D’autres membres de la SMPM avaient constitué des 
stocks de polypores et de "croûtes" depuis plusieurs semaines, ce qui leur avait permis de les étudier pour 
pouvoir les présenter le jour "J". Finalement, entre les champignons préparés d’avance et tous les apports, 
143 espèces sont présentées, ce qui est très honorable pour une exposition à cette période de l’année. Parmi 
ces espèces figurent une trentaine de lichens, qui font partie intégrante du monde de la fonge et qui sont mis 
en valeur dans de belles assiettes rouges par l’équipe de Luxeuil. En complément, une bonne vingtaine de 
plantes printanières, récoltées le matin même par Agnès Greset, présidente de la Société mycologique du 
Territoire de Belfort, apportent un supplément de beauté et d’intérêt à la rencontre. Dame Morille n’a pas 
daigné sortir quand elle a su qu’il allait neiger le samedi mais sa cousine La Verpe de Bohème, plus précoce 
et moins commune, a accepté notre invitation en nous demandant de ne pas révéler sa cachette. C’est Jacques 
Ghirardi qui l’a débusquée dans un coin secret…L’Hygrophore de mars plait beaucoup également.   
  

 Après les partages conviviaux du repas de midi, les visiteurs viennent nombreux pour découvrir les 
champignons printaniers et les discussions vont bon train. Lundi matin, 50 élèves de l’école primaire 
viennent visiter l’exposition et tout se passe au mieux avec beaucoup de questions posées aux mycologues. 
La loupe binoculaire et les loupes de poches éclairantes rencontrent un franc succès auprès des élèves. Un 
très grand merci à toutes et tous, qu’il s’agisse des membres de l’Association "le Soufflet de forge" pour 
l’énorme travail réalisé avant, pendant et après l’exposition, de tous les membres de la SMPM ayant 
contribué aux succès de l’évènement (apports, mise en place de l’expo, accueil des participants et des 50 
élèves, organisation de l’apéritif, rangement de la salle) ou de tous les mycologues des autres associations 
pour les champignons apportés et leur savoir. J’adresse aussi mes remerciements à celles et ceux qui ont fait 
de beaux clichés pour immortaliser ces journées et à tous les participants pour l’ambiance amicale.  



Liste commentée des espèces exposées 
 

Plantes présentées provenant de la colline calcaire de la Miotte à Belfort 
 

Alliaria officinalis, l’Alliaire officinale, 
Allium ursinum, l’Ail des ours,  
Anemone nemorosa, l’Anémone des bois,  
Anemone ranunculoides, l’Anémone fausse-renoncule,  
Barbarea vulgaris, la Barbarée vulgaire,  
Cardamine pratensis, la Cardamine des prés, appelée aussi Saint Georges ou Cresson des prés,  
Corydalis cava, la Corydale à bulbe creux, qui possède des bractées entières,  
Corydalis solida, le Corydale à bulbe plein, qui possède des bractées digitées,  
Euphorbia amygdaloides, l’Euphorbe faux-amandier, toxique,  
Ficaria verna, la Ficaire, nommée aussi Eclairette à cause de ses fleurs d’un beau jaune brillant,  
Glechoma hederacea, le Lierre terrestre,  
Lamium galeobdolon, le Lamier jaune,  
Lathraea squamaria, La Lathrée écailleuse,  
Mercurialis perennis, la Mercuriale vivace (un pied femelle et un pied mâle),  
Paris quadrifolia, la Parisette à quatre feuilles,  
Polygonatum odoratum, le Sceau de Salomon,  
Primula officinalis, la Primevère officinale,  
Primula elatior, la Primevère élevée,  
Pulmonaria officinalis, la Pulmonaire officinale, 
Salvia sclarea, la Sauge sclarée,  
Scilla bifolia, la Scille à deux feuilles, 
Tussilago farfara, le Tussilage pas-d’âne,  
Veronica filiformis, la Véronique filiforme,  
Viola odorata, la Violette odorante,  
Viola reichenbachiana, la Violette des bois.  
 

Champignons et myxomycètes provenant de Franche-Comté et d’Alsace (143 espèces) 
 

Nota : noms des espèces selon référentiel FME, téléchargeable sur le site de la FME.  
 

Antrodia pulvinascens, récolté par Daniel Sugny sur branche morte de saule cendré,  
Auricularia auricula-judae, l’Oreille de Juda, qui a bien plus au public,  
Auricularia mesenterica 
Baeomyces rufus, un lichen,  
Biscogniauxia marginata, une espèce rare apportée par Guy Lefranc de la part de la SHND,   
Biscogniauxia nummularia,  
Bjerkandera adusta,  
Bjerkandera fumosa, une espèce peu commune, typique des ripisylves,  
Byssomerulius corium,  
Caloscypha fulgens, la Pézize flamboyante, aux magnifiques teintes jaune d’or, vertes et parfois bleues,   
Chlorociboria aeruginascens,  
Cladonia caespiticia, un lichen,  
Cladonia chlorophaea, un lichen,  
Cladonia fimbriata, un lichen,  
Cladonia floerkeana, un lichen,  
Cladonia furcata, un lichen, 
Cladonia furcata subsp. corymbosa,  
Cladonia macilenta, un lichen,  
Cladonia rangiformis, un lichen,  
Cladonia squamosa, un lichen,  
Cladonia subulata, un lichen,  
Columnocystis abietina,  
Coprinellus micaceus,  
Corticium roseum,  
Cortinarius vernus,  



Crepidotus cesatii, 
Cryphonectria carpinicola, une espèce qui provoque le dépérissement des vieux charmes (cliché D. Sugny).  
 

 Espèce nouvelle pour la fonge française apportée à l’expo par Guy Lefranc, récoltée le 1/02/2022 à 
Vaire-Arcier (25), sources d'Arcier, sur bois mort de charme, par Pierre Chaillet et déterminée par 
Andgelo Mombert, tous deux membres de la Société d’Histoire naturelle du Doubs,  

 

Coriolopsis gallica, la Tramète des Gaules, très fréquente sur les fûts morts de frêne depuis quelques années,   
Cylindrobasidium evolvens,  
Dacrymyces stillatus,  
Daedalea quercina,  
Daedaleopsis confragosa,  
Daedaleopsis tricolor,  
Daldinia childiae,  
Diatrype bullata,  
Diatrype decorticata,  
Diatrype stigma,  
Diatrypella quercina,  
Diatrypella verrucaeformis,  
Dumontinia tuberosa, sur l’Anémone des bois (Anemone nemorosa). Les champignons sont issus d’un 
sclérote qui est greffé aux racines de la plante,   
Encoelia furfuracea,  
Enteridium lycoperdon, un myxomycète,  
Evernia prunastri, un lichen,  
Exidia glandulosa,  
Exidia nigricans = E. plana,  
Exidia thuretiana,  
Flavoparmelia caperata, un lichen,  
Fomes fomentarius, l’Amadouvier, 
Fomes fomentarius var. inzengae, la forme blanche de l’Amadouvier qui croit principalement sur les fûts de 
peupliers. Deux superbes exemplaires de cette variété ont été récoltés par Jean-Marc Warin et Joël Gindrat à 
Brognard (25), le long du canal, sur un fût de peuplier, perchés à 3 m de hauteur. Il a fallu une échelle pour 
aller les chercher mais rien n’arrête le duo de Brognard… 
 

Fomitopsis betulina = Piptoporus betulinus, le Polypore du Bouleau,  
Fomitopsis pinicola, le Polypore marginé,  
Ganoderma adspersum, le Ganoderme épaissi,  
Ganoderma applanatum, le Ganoderme applani,  
Ganoderma carnosum, le Ganoderme du sapin,  
Ganoderma lucidum, le Ganoderme luisant,  
Ganoderma resinaceum, le Ganoderme résineux,  
Geastrum fimbriatum = G. sessile,   
Geastrum quadrifidum,  
Geopyxis carbonaria,  
Gloeophyllum abietinum,  
Gloeophyllum trabeum,  
Graphis scripta, un lichen,  
Haematostereum rugosum,  
Hapalopilus nidulans,  
Hygrophorus marzuolus, récoltés par Bernadette Thouvenot (SMPM et SMLE) 3 semaines avant l’expo et 
très bien conservés (cliché D. Sugny),  
Hymenochaete corrugata,  
Hymenochaete cruenta,  
Hymenochaete tabacina,  
Hyphoderma sambuci,  
Hyphodontia barba-jovis,  
Hypholoma fasciculare,  
Hypogymnia physodes, un lichen,  
Hypomyces aurantius,  



Hypoxylon fragiforme,  
Hypoxylon fuscum,  
Hypoxylon petriniae, sur bois mort de frêne,  
Hypoxylon ticinense (cliché Guy Lefranc), une espèce peu commune qui se développe sur bois mort 
d’aubépine (Crataegus), apporté par Guy Lefranc de la SHND,  
Inocybe queletii,  
Jackrogersella multiformis = Hypoxylon multiforme,  
Lentinus brumalis = Polyporus brumalis, le Polypore d’hiver,  
Lentinus tigrinus,  
Lenzites betulinus, le lenzite du Bouleau,  
Lobaria pulmonaria, un lichen dont la présence témoigne d’une bonne qualité de l’air,  
Lobaria scrobiculata, un lichen,  
Macrolepiota mastoidea, 1 spécimen sec mais bien conservé, apportée par Jean-Luc Muller de la SMHR 
(spécimen resté dans son panier depuis l’automne dernier), 
Melanoleuca cognata,  
Mycena stipata, à odeur nitreuse,  
Panellus stipticus,  
Pannaria conoplea, un lichen qui n’était pas encore répertorié en Haute-Saône, récolté à Fontenois-le-Ville 
(70) par Bernadette Thouvenot,  
Parmelia sulcata, un lichen,  
Parmotrema perlatum, un lichen,  
Peltigera collina, un lichen,  
Peltigera horizontalis, un lichen,  
Peltigera membranacea, un lichen,  
Peltigera praetextata, un lichen,  
Peniophora incarnata,  
Peniophora lycii,  
Perenniporia fraxinea,  
Pertusiana amara, un lichen,  
Phanerochaete sordida, une espèce qui ne paie pas de mine à l’œil nu mais  très belle sous le microscope,  
Phellinopsis conchata,  
Phellinus igniarius,  
Phellinus punctatus,  
Phellinus robustus, sur grosses branches de chêne,  
Phellinus tuberculosus, sur un tronc de prunellier,  
Pholiotina aporos,  
Phylloporia ribis (Schumach.) Ryvarden f. evonymi, le Polypore du fusain,  
Physcia tenella, un lichen,  
Platismatia glauca, un lichen,  
Pleurotus ostreatus, le Pleurote en huître,  
Plicaturopsis crispa,  
Pluteus cervinus,  
Pseudoevernia furfuracea, un lichen,  
Ptychoverpa bohemica, la Verpe de Bohème, récoltée le 1er avril par Jacques Ghirardi (SMPM),  
Puccinia albescens formant des écidies sur feuilles d’adoxes muscées (Adoxa moschatellina), 
Punctelia borreri, un lichen,  
Pycnoporus cinnabarinus,  
Ramalina farinacea, un lichen,  
Ramalina fraxinea, un lichen,  
Rhizocybe vermicularis,  
Sarcoscypha austriaca,  
Sarcoscypha coccinea,  
Schizophyllum commune,  
Schizopora paradoxa,  
Sclerotinia binucleata (cliché internet) sur la Ficaire (Ficaria verna). Les champignons sont issus d’un 
sclérote qui est greffé aux racines de la plante.  
 

 Nota : cette espèce, de découverte récente, possède deux noyaux sporaux et se développe sur les 
ficaires (Ficaria verna). Elle a été déterminée et apportée par Louis Deny de la SMTB qui l’avait 



récoltée le samedi sous la neige (il avait repéré la station avant) à Evette-Salbert (90). L’espèce est 
nouvelle pour la fonge comtoise,  

 

Septoria hedericola, parasite sur feuilles de lierre (Hedera helix),  
Skeletocutis amorpha, 
Steccherinum ochraceum, l’Hydne ochracé,  
Steccherinum robustius, l’Hydne robuste, une espèce d’un bel orange saumoné possédant de fins aiguillons 
coniques,  

 récoltée par Daniel Sugny à Fallon (70) et nouveau pour la fonge de Haute-Saône (cliché D. Sugny),   
 

Stereum hirsutum,  

Stereum subtomentosum,  
Tectella patellaris, apporté par Daniel Doll de la SMHR,  
Terana caerulea,  
Trametes gibbosa,  
Trametes ochracea,  
Trametes versicolor,  
Tremella mesenterica,  
Trichaptum abietinum, 
Tubercularia vulgaris,  
Tulostoma brumale, le Tulostome d’hiver,  
Usnea filipendula, un lichen dont la présence témoigne d’une bonne qualité de l’air, 
Vuilleminia coryli, sur tige morte de noisetier,  
Xanthoria parietina, un lichen, 
 
 
 

Quelques images de cette exposition printanière 
 

 
Aperçu des champignons comtois et alsaciens exposés.                                              Cliché Roselyne Sugny 



 

 
Les lichens, qui font partie intégrante du monde de la fonge, sont bien représentés.    Cliché Roselyne Sugny 
 

 

 
De belles fleurs printanières apportées par Agnès Greset complètent l’exposition.       Cliché Roselyne Sugny 

 



 
  Cryphonectria carpinicola, nouveau pour la France              Steccherinum robustius, nouveau pour le 70 
 
 

 
Sclerotinia binucleata, nouveau pour la fonge comtoise       Hypoxylon ticinense, une espèce peu commune    
   
 

 
Hygrophorus marzuolus, l’un des premiers champignons lamellés comestibles de l’année. 



 

 
Biscogniauxia marginata, dont la première récolte comtoise date du 2/12/2019.              Cliché Guy Lefranc 

 
 

 
Bjerkandera fumosa, une espèce peu commune, typique des ripisylves.                          Cliché Guy Lefranc 

 



 

 
Les enfants des écoles adorent la loupe binoculaire et font la queue pour s’en servir.    Cliché Claude Villani 
 

 
Quelques mots aux élèves sur la façon dont les champignons se nourrissent.                         Cliché C. Villani   


